




TROISIE ME

LETTRE
AU

de RE SO 2e
A' BERLIN.Chez ETIENNE ns BOURDEAUX,

LISRAIRE DU ROI ET DK LA COUR.

MDCCLIIT,





LETTREDU COMTE

RINONCHET"TT,PREMIER SENATEUR DE LA REPU-
BLIQUE DE SANTO-MARINO,

AU BARON

DE ZOPENBRUG,
MINISTRE DE SA MAJESTF

PRUSSIENNE.

Monfieur,
SetexDes)PAS

Nä* N*dous avons appris avecEt autant de fürprife que
d’indignation qu’une efpece de

C2 fai-



se ee

pr pee rep rame re pr 210
faifeur de Gazette à écrit des

chofes infolentes fur le fujet dé

nôtre Séreniffime République,

que cet ouvrage fcandaleux

seft imprimé, fe vend dans

la: Capitale du Roy vôtre
Maitre 4

Jusqu'à prefent aucun Ecrit,

aucune Gazette datée de Berlin,

n’a bleflé perfonne; il nous eft

connu d’ailleurs que fa Majefté

Pruffienne punit {évérement les

Li.



Libelles qui touchent les parti-

culiers; nous fommes donc d’au-

tant plus étonnés de voir qu’on

ait permis l'impreffion de l’ou-

vrage qui donne lieu à nos
plaintes, nous ofons efpèrer

que le Roy vôtre Maitre ne
fouffrira ‘pas que dans fes Etats

un particulier infulte des Sou-

verains, Nous nous flattons

qu’Elle daignera faire châtier le

miférable qui vient de nous ofs

C 3 fen-



VI

mn menton NE Em rreme Mere À, amener NE ed

fenfer fi griévement. Il imprime

des Traités, des Articles
fecrets il femble même qu’il

nous traitte en ridicule cela

n’eft en vérité pas foutenable,

il nous faut une fatisfation

éclatante. Il eft vrai qu’il y a

en Europe quelques Etats plus

puiffants que le nôtre; mais
doit-on nous méprifer parce que

nous ne fommes pas les plus
forts? Cependant ma Séreniffi-

me



me République fait fe faire res-

peter en Italie; nous avons

réfifté feuls fans Alliés aux
artifices du Cardinal- Alberoni,

aux Canons, Excommunica-

tions de l'Eglife, à tous les
efforts de nos Ennemis nous
avons découvert leurs intri-

gues, détruit leurs projets, com-

battu pour nôtre liberté,

nous nous fommes maintenus,

Cesactions, fi elless’étoient pas-

C 4 fées



fées à Berne, à Venile, ou à
Amtterdam, feroient- elles plus

glorieufes que: s'étant paîlées à

Santo-Marino? Rome dans fon

origine ne fut pas même ce que

nous fommes à préfent;. le luxe

n’a point- corrompu l'auftérité,

de nos mœurs; on. voit. chez

nous. des vertus antiques; nô-

tre frugalité, nôtre- union,
foutiennent nôtre Etat; nous

n’avons de précieux que nôtre

liber-



liberté nôtre réputation: cè
ffeft, ni à un malheureux Ga-

zettier, ni a quelque Puiffance

que ce foit für la terre, de nous

ravir ce bien ineftimable. Nous

efpérons que Sa Majetté ne
fouffrira pas plus longtems qu’on

nous offenfe, que Roy elle
embraffera la caufe d’une Répu-

blique Souveraine, Nous nous

flattons, Monfieur, que vous ap-

puyerez par vôtre grand crédit

C 5 nos



nos juftes repréfentations,

que vous procurerez à ma Sére-

niffime République la fatisfac-

tion qu’elle attend de l'équité

du Roy vôtre Maitre: J'ai l'hon-

nenr d’être, Monfieur, &c. &c.

RE-



HR NL LL LL LL LR LR LE 4
POELE RE VRE SE EEE ECS TES

RÉPONSE
DU BARON

DE ZOPENBRUG
MINISTRE D'ETAT DE SA MA-

JESTÉ PRUSIENNE.

AU COMTE

RINONCHET TT,PREMIER SENATEUR DE LA REPUBLIQUE

DE SANTO-MARINO.

Monfieur,

vV=far #ni1) mnès que j'eüs reçu la Let-
(Qi HNP=sÀ tre que vous m’avez
fait l'honneur de m'écrire, j'en
ai fait mon rapport à Sa Majetté.

Vous



XII

Vous pouvez ‘Être perfuadé,
Monfieur, que“ tout le monde

condamne ici hautement les par-

ticuliers, qui par leurs Ecrits
ofent offenfer les Souverains,

Depuis le Pape l'Empereur,
jusqu’à l’'Evêque de Conftance

au Prince de Zipentzerbft, il
n’eftaucun Souverain que le Pu-

blicne doiverefpeŒer; qu’il foit
puiffant ou faible, allié ou en-

nemi, cela n’y fait rien, la
bienféance exige qu’en faifant
mention d’eux, ce foit toujours

dans



XIE

dans des termes convenables.

Les Grands Princes s'honorent
dans leurs femblables; s'ils foufs

chez eux qu’un Particulier in-

fulte une autre Puiflance, c’eft
oublier ce qu’ils doivent à eux-

mêmes. Depuis un certain
tems l’abus de la Preffe a été
pouffé. jufqu’au fcandale;. des
Particuliers ont eu à fe plaindre

de la méchanceté des Auteurs,

&ily a eu plus d’une Puiffance
qui a été offenfée par ces fortes

de gens, qui compilent des Nou-

velles



6 XIV
stfhen=ei 46

"esse EI ievelles pour vivre, qui débitent
plus de menfonges que de vé-

rites, qui s’érigent en Aretins
denôtre Siécle. Mais, Monfieur,
perfonne n’ajoute foi aux chofes

qu’ils débitent, à force d’en
impofer groffiérement au Public,

ils ont décrédité leurs Nouvelles.
On n’a pas attendu que vôtre

Séréniffime République ait por-

té fes juiftes plaintes des Nouvel-

les clandeftines qui fe font dé-

bitées ici; on à d’abord interdit
l'ouvrage avec une défente févé-

re



4 XV

M SN res Ne rer) morte rc
re à l’Auteur d'écrire fans per-

miffion; je me flatte que la Ma-

gnaniimité de vôtre Sérénifime

République fe contentera de ce

châtiment; défendre de parler à

un Babillard, ou défendre d’é-

crire à un Cerveau brûlé, c’eft
la plus grande punition qu’on lui

puifle faire; nous pouflons jus-

qu'au fcrupule les attentions
qu’on doit aux Puiffances étran-
géres, jamais on ne fouffrira
ici que qui que cefoit leur man-

que de refpe(,

Je



XVI

Je fuis charmé que cette mi-
fére m’ait fourni l’occafion de
férvir vôtre Séréniffime Répu-

blique, de faire connoiffance
avec un homme dont la répu-

tation eff auffi grande que la
vôtre; C’eft avec ces fentimens

que je ferai à jamais, Mon-
fieur, &c. &c.
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